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La société moderne tchèque a reçu un devoir difficile et cela s'arranger avec son histoire communiste. Et la question principale était - De quelle manière? Quelle option est la meilleure? "La loi des participants de la résistance et de la contestation contre le communisme" est devenue une des plusieurs de réponses. Sauf l'appréciation morale et le certificat, la personne appréciée va obtenir un dédommagement en argent et un emblème. 
De qui s'agit il?
Celui qui peut devenir apprécié doit être une personne, qui a participé à la résistance et la contestation contre le communisme pendant le temps de l’oppression. Ce temps est délimité du 25 février 1948 au 17 novembre 1989, c.-a-d. la période entre le Coup de Prague et la Révolution de Velours de la histoire tchécoslovaque. 
Mais comment on peut se faire une idée de ces faits? Ceux qui ont obtenu cette appréciation sont par exemple les gens qui écrivaient des petitions, qui faisaient des sabotages, qui coopéraient avec le service de renseignement extérieur, qui guidaient les gens à travers les frontiéres, qui participaient aux activités dans les organisations anti-communistes ou ceux qui faisaient les activités dont la tâche était de rétablir la démocratie dans notre pays. 
Ce n'est pas possible de déterminer exactement les régles comment choisir les gens appréciés. Les institutions impliquées dans la décision sur l'attribution du certificat devraient empêcher les fraudes. Ces institutions vous seront présentées plus dans une autre partie de ce texte. 
Les histoires cruelles
Jaroslav Hutka est une personne célèbre, qui a obtenu cette attribution. Il a composé les chansons ambigues. C'étaient les allusions à l'Union soviétique ou au régime communiste. 
Le résistant Ivan Kožíšek a été aussi apprécié. L'histoire de sa vie est plus q'interessante. Son père était communiste mais Ivan ennuyait les contradictions entre ce qu'on dit officiellement et la réalité socialiste. Il empruntait les livres de pasteur evangelique et ensuite il les transcrivait dix fois. De cette manière il aidait la diffusion de samizdat. Il a signé la Charte 77 et il a même été emprisonné pour son travail.
Qu'est ce que les legislateurs en pensent? 
Qui était contre cette loi est évident. C'étaient les députés communistes qui prolongaient de manières différentes la délibération dans la Chambre des Députés. Ils n'étaient pas timides de défendre le régime pendant le temps de l’oppression et ils s'efforçaient de convaincre les citoyens que le régime était un régime de la paix. 
Le discours le plus controversé a été celui de Marta Semelová, qui a dit: «C'étaient les membres des gardes frontières, qui ont assuré la paix pour une vie paisible et le travail pour les gens non seulement dans la région frontalière.
»
Un autre député communiste, Miroslav Grebeníček, a parlé trés longtemps. Sa séance égalerait dix-huit pages de texte. Il a défini la résistance contre le communisme comme le terrorisme. Pendant son discours, les députés de la coalition (la droite) ont quitté la Chambre des députés. Les réactions des députés de droite sur leur déclarations ont été accompagnées par les cris et ils ont créé un tel bruit que le président de la Chambre des députés devait rétablir le silence. 
Les députés des autres partis (ODS, TOP09, VV) agréaient cette loi sauf le parti ČSSD qui était divisé en deux groupes. Ils soulignaient le nombre de victimes du régime communiste. Le discours du député de TOP09 Daniel Korte saisissait l'état dans le Chambre des Députés: «J'avoue que j'ai éspéré naïvement et secrètement, en arrivant dans cette Chambre des Députés, que nous serons évités de ce que nous avons entendu en première lecture, que nous ne devrons pas entendre les tirades des gardes frontières héroïques , qui ont tiré aux frontières ceux, qui ne voulaient pas vivre dans le paradis socialiste, et les autres effusions similaires. [...] Polemiquer avec du mensonge et de la démagogie est vain, à plus forte raison, que ses discours concernent la matière discuté juste seulement en apparence.
»
Il n'y avait plus de difficultés avec la loi dans le senat. Alors cette loi entrait en vigueur le jour symbolique, le 17 novembre 2011. 
Qui décide?

Il n'y a pas une seule orgenisation qui, si le demandeur va obtenir le certificat. Il y en a plus dont les principales sont L'institut des ètudes des régimes totalitaires (Ústav pro studium totalitních režimů), L'archive des forces de sécurité (Archiv bezpečnostních složek) et le ministère de la Défense. Les demandeurs ratés ont égalemment la possibilité de faire appel au Comité d'éthique de la République tchèque de l'appréciation aux participants de la résistance et de la contestation contre le communisme (Etická komise České republiky pro ocenění účastníků odboje a odporu proti komunismu). 
Qu'est ce que les gens en pensent? 

La suggestion de la loi des participants de la résistance et de la contestation contre le communisme a éveillé beaucoup d'attention. Les reáctions sur cette loi étaient différentes et pleine de contradictions. Certaines personnes ont souligné que cette loi arrive tard et qu'il devrait naître beaucoup plus tôt. C'est important d'apprécier les gens courageux. Au contraire, ils existent aussi ceux, qui trouvent cette loi inutile. Il ne faut pas appréciér les courageux à l'aide d'une loi. 

La réponse

Ce n'est pas possible de dire objectivement qui a raison. Ce qui est certain, c'est que cette loi fonctionne et beaucoup de gens ont été appréciés jusqu'à présent. Il y aura toujours ceux qui vont essayer d'abuser leurs pouvoirs. À mon avis c'est trés important pour notre pays de ne pas oublier notre histoire dramatique et de savoir, que la justice et le courage est nécessaire dans nos vies. La République tchéque et sa démocratie avait besoin de gens qui n'avaient pas peur de faire front pour la vérité, la justice et la démocratie et qui luttaient contre le régime communiste sans armes. 
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